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Surcharge lipidique de l 'organisme dans 
l'intoxication chronique du chien par le 

y - h e x a c h l o r o c y c l o h e x a n e  

Nous avons signal6 en 19481 la surcharge graisseuse 
du foie, constut6e k l 'autopsie de chiens et de lapins 
intoxiqu6s par des injections intrumusculaires de l'iso- 
mbre 7 de l 'hexachlorocyclohexane (HCH). Nous avons 
repris ces exp6riences, avec des contr61es histotogiques 
rigoureux, en in jec tant  5. des chiens, par  vole intru- 
musculaire, 130 k 475 mg/kg de 7-HCH en solution 
huileuse g 10%, A raison de 10 k 30 mg/kg par injection. 
Les an imaux  sont  morts ou ont  6t6 sacrifi6s 7 ~ 44 ]ours 
apr~s le d6but  des injections. L 'exumen histologique a 
r6v616 que ce n 'es t  pas un iquement  le role, mais tout  
l 'organisme qui subit  une surcharge ou une d6g6n6- 
rescence lipidique. 

Duns certains organes et tissus, comme la peau, la 
rate, les ganglions lymphat iques  ou encore les trompes 
ut6rines, les graisses paraissent limit6es aux cellules adi- 
peuses et aux macrophages. Ceux-ci sont nombreux et 
bourr6s de gouttelettes lipidiques. D'autres tissus et 
organes sont a t te ints  duns leur parenchyme m6me. Les 
noyaux sont  toujours intacts  et nous n 'avons  pus vu de 
signes d 'activit6 ant imi tot ique;  il n ' y  a pus de destruc- 
tions cellulaires. 

Le foie montre une surcharge graisseuse des cellules 
parenchymateuses qui d6bute autour  des espaces p6ri- 
lobulaires, muis peut  s '6tendre k l 'ensemble du lobule. 
Les parois vasculaires et le tissu conjonctif  des espaces 
stellaires sont dpargn6s. Par  contre, l '6pith~lium des 
cunalicules biliaires porte une surcharge lipidique et 
celle-ci s '6tend aux voies biliaires, y compris la v6sicule. 

Les .tissus musculaires sont  a t te ints  de mani~re irr6- 
guti~re: ~ c6t6 de fibres stri~es normales, on voit des 
fibres dans lesquelles les myofibrilles por tent  des 
chapelets de granules lipidiques qui sont li6s, k l'origine, 
uux disques sombres. I1 e n e s t  de m6me pour le myo- 
carde, mais ici la d6g6n6rescence d6bute dans le sacro- 
plasme p6rinucl6aire; elle s 'arr6te ne t tement  aux disques 
intercalaires, mon t ran t  l ' individuali t6 biochimique des 
61dments musculaires cardiaques. Nous n 'avons  observ6 
une d6g6n6rescence graisseuse des muscles lisses que 
duns l 'ut6rus, off la musqueuse et les glandes por tent  
une forte surcharge lipidique. 

Au niveau du syst~me nerveux, ran t  p6riph6rique que 
central, on d6c~le un processus tr~s particulier de d6g6- 
n6rescence gruisseuse. Des granules lipidiques appa- 
raissent duns le cytoplasme des cellules nerveuses; ces 
granules se groupent en un ou plusieurs endroits de la 
cellule, de pr6f6rence ~ sa p6riph6rie, et s 'entourent  d 'une  
vacuole. La vacuole fair sailtie ~ la surface de la cetlule 
et crave. Dans le syst~me nerveux p6riphdrique, qu' i l  
s'agisse de ganglions spinaux ou de ganglions v6g6tatifs, 
les granules sont repris par des histiocytes. Dans le 
syst~me nerveux central, ils sont repris par des cetlules 
de microglie qui les t ranspor tent  vers les espaces p6ri- 
vasculaires de VIRCHOW-ROBIN off Ies gouttelettes for- 
merit des gouttes plus importantes qui passent uux 
espuces sous-urachno~diens; nous les retrouvons accu- 
mul6es ~ proximit6 des grosses veines et des sinus. La 
d6g6n6rescence graisseuse ne parai t  pas toucher les 
prolongements cylindraxiles, ni les gaines de my61ine; 
cependant  des indices histochimiques sugg~rent une 
modification de la structure lipidique des gaines de 
my61ine. 
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Parmi d 'autres organes atteints,  signalons le poumon 
off nous trouvons des graisses non seulement dans les 
macrophages, mais aussi duns l '6pith6Iium des bronchi- 
oles. 

Enfin, le rein montre une surcharge importante,  
grosses gouttelettes, duns les cellules des portions ter- 
minales, rectilignes, des tubes contourn6s proximaux;  
les autres portions des tubes contourn6s ne portent  
qu 'une  surcharge trbs discrbte; on apergoit quelques 
gouttelettes duns la lumi~re des tubes. La m~dullaire 
est intacte, saul au niveau des portions finales des tubes 
cotlecteurs off l 'on trouve, ~ c6t6 de cylindres hyalins, 
des boudins graisseux extracetlulaires. On apergoit encore 
de la surcharge lipidique dans l'6pith61ium des culices et 
du bassinet, muis pus duns celui de l'uretbre. 

A c6t6 des localisations principales de la surcharge li- 
pidique - purenchyme h6patique, muscles stri6s sque- 
lettiques et cardiaque, tissu nerveux, reins - on trouve 
done des d6p6ts de graisses dans certains muscles lisses, 
dans certains 6pith61iums glandulaires et dans le syst~me 
histiocytaire. 

La surcharge lipidique dans l ' intoxicat ion exp6ri- 
mentale chronique par le 7-HCH ne semble pas due 
uniquement  ~ un d6p6t de graisses alimentaires. En  
effet, Ia localisation des lipides A des endroits off nor- 
malement  on trouve des d6p6ts importants  de glycog~ne 
(role, muscle, muqueuse ut6rine) sugg~re nne d6viation 
du m6tabolisme des glucides et des lipides. D 'aut re  part,  
la disposition trbs particuli~re des granules graisseux 
duns les cellules nerveuses et sur tout  duns les muscles 
strips ne peut  s'expliquer, A notre avis, que par une 
rupture des c6nupses lipo-protidique avec d6masquage 
des const i tuants  lipidiques de ces c6nupses. 
M.J.DALLEMAGNE, M.A. GERIgBTZOFF ot E.PHILIPPOT 

Ins t i tu ts  de th6rapeutique exp6rimentale (Dept. de 
phurmucodynamie) et d 'anatomie de l 'Universit6 de 
Liege, le 26 novembre 1949. 

Summary 

Experimental  researches on F-hexachlorocyclohexane 
chronic intoxication on dogs show a general fat ty 
degeneration of the organism: fat deposits exist in the 
liver, muscles, nervous tissue, kidneys, and other 
organs, and in the hist ioeytary system. Most peculiar is 
the degeneration of nerve cells and tha t  of myofibrils in 
skeletal and cardiac muscle fibres, suggesting a rupture  
of lipo-protidic cenapses. 

P R O  L A B O R A T O ~ I O  

Modification de l'appareil h a 6 r a t i o n  de 
Van Slyke-Cullen et son adaption au micro-  

dosage de l'azote prot6ique apr~s KjeldahHsation 
et entralnement h froid de l 'ammoniaque 

VAN SLYKE et CULLI~N 1 ont  d6crit un  assemblage fr6- 
quemment  utilis6 pour Ie dosage de l 'ur6e duns lequel, 
uprbs t ransformation de l 'ur6e en carbonate ammonique 
par Faction de l'ur6ase, l 'ummoniac  est lib6r6 par un 
ulcalin et entrain6 par burbotage d 'uir  jusque dans une 
solution acide dont  l'exc~s est titr6, t raduisant  ainsi lu 

1 D.D. va~ SLYKE et G.E. CULLEN, J. Biol. Chem. ~4, 117 (1916). 


